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One Hundred and Sixth Session of the Executive Council (EC-106) 
The Hague, Netherlands 
9-12 July 2024 
 

Joint Statement on Gender at the One Hundred and Sixth Session of the Executive Council  

 
Chairperson, Director-General, Excellencies, Colleagues, 

I have the honour of speaking on behalf of 59 States Parties, namely, Albania, Andorra, Australia, 
Austria, Belgium, Bosnia and Herzegovina, Botswana, Bulgaria, Canada, Chile, Colombia, Costa 
Rica, Croatia, Cyprus, Czech Republic, Denmark, Dominican Republic, Ecuador, Estonia, Finland, 
France, Georgia, Germany, Ghana, Greece, Iceland, Ireland, Italy, Japan, Latvia, Liechtenstein, 
Lithuania, Luxembourg, Malta, Mexico, Monaco, Montenegro, Netherlands (the), New Zealand, 
North Macedonia, Norway, Panama, Peru, Poland, Portugal, Republic of Korea, Republic of 
Moldova, Romania, San Marino, Serbia, Slovenia, Spain, Sweden, Switzerland, Thailand, Türkiye, 
Uganda, United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland, United States of America. 

 

Chairperson, 

The integration of gender perspectives in the work of the Organisation for the Prohibition of 
Chemical Weapons (OPCW) and the implementation of the Chemical Weapons Convention (the 
Convention) is of great importance and must continue to be strengthened. The full, equal and 
meaningful participation and leadership of women in global disarmament fora, including the 
OPCW, is essential to fostering international peace and security. Within the OPCW, a diverse and 
inclusive environment serves to more effectively enrich the outcomes of our collective work in 
furtherance of the mandate of the Organisation. 

 

Chairperson, 

The Women, Peace and Security (WPS) agenda established by UNSCR 1325 is central to the work of 
the OPCW given the direct relevance of its four basic pillars, namely: participation, protection, 
prevention, and relief and recovery. UNSCR 1325 also recognizes that sustainable peace requires 
women in all their diversity to be fully involved in conflict resolution and peacebuilding efforts. 
Gender mainstreaming has helped facilitate greater policy coherence between states’ 
disarmament and non-proliferation commitments and implementation of the WPS agenda. 

 

Over the past several years, the OPCW has made significant progress in achieving gender parity at 
the senior management level. The Director-General has played an important role in this regard. He 
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is a member of the International Gender Champions network in The Hague. This participation 
allows the Organisation to contribute to and benefit from exchanges among diplomatic missions, 
intergovernmental organisations, and civil society to advance gender equality. Moreover, the 
Technical Secretariat has recently prepared a roadmap for gender equality in the workforce, with 
the aim of further promoting equality at all levels of the Organisation. We look forward to continued 
engagement with the Secretariat in the implementation of that roadmap as part of the cooperation 
between States Parties and the Technical Secretariat in the Organisation. 

 

Chairperson, 

We welcome OPCW efforts to strengthen the full, equal and meaningful participation and 
leadership of women, including through the annual women in chemistry seminars and women-
specific regional training events. We note and appreciate that the Investigation and Identification 
Team (IIT) report on the use of chemical weapons by ISIL in Marea, Syria included gender-
disaggregated data and an analysis of the gendered effects on victims. In doing so, the report offers 
insights into the differentiated impacts of such heinous attacks on civilians, including first 
responders.   

 

Chairperson, 

We commend these efforts and urge the OPCW to continue to integrate gender perspectives in all 
its work, drawing from the Women, Peace and Security agenda, including in inspection and 
verification programming and in the delivery of international cooperation and assistance. The aim 
should be to systematically mainstream gender to achieve gender equality and strengthen the 
overall work of the Organisation. We urge all States Parties and their National Authorities to support 
such efforts, including through concerted outreach to strengthen the full, equal and meaningful 
participation and leadership of women within the OPCW’s work, including through the nomination 
of women participants in OPCW-organized training programmes, with an eye to longer-term 
engagement. Such support can only improve the functioning of the Convention and the 
Organisation, lead to better outcomes, and strengthen international peace and security. 

 

Finally, Chairperson, we invite the Technical Secretariat to provide regular updates on the work of 
the Organisation in this area and continue to engage with all States Parties to explore how the 
OPCW can further harness the Women, Peace and Security agenda and gender mainstreaming 
practices to build greater policy coherence across the full range of its policies and programmes. 

 

Thank you. 

 

I kindly ask you to consider this statement as an official document of the 106th Session of the 
Executive Council, and post it on the OPCW external server and public website.  
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Cent sixième session du Conseil exécutif (CE-106) 
La Haye, Pays-Bas 
9-12 juillet 2024 
 

Déclaration commune sur le genre lors de la cent sixième session du Conseil exécutif 

 

Monsieur le Président, Monsieur le Directeur général, Excellences, chers collègues, 

J’ai l’honneur de m’exprimer au nom de 59 États parties, à savoir Albanie, Allemagne, Andorre, 
Australie, Autriche, Belgique, Bosnie-Herzégovine, Botswana, Bulgarie, Canada, Chili, Chypre, 
Colombie, Costa Rica, Croatie, Danemark, Équateur, Espagne, Estonie, États-Unis d'Amérique, 
Finlande, France, Géorgie, Ghana, Grèce, Irlande, Islande, Italie, Japon, Lettonie, Liechtenstein, 
Lituanie, Luxembourg, Macédoine du Nord, Malte, Mexique, Monaco, Monténégro, Norvège, 
Nouvelle-Zélande, Ouganda, Panama, Pays-Bas, Pérou, Pologne, Portugal, République de Corée, 
République de Moldova, République dominicaine, République tchèque, Roumanie, Royaume-Uni 
de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord, Saint-Marin, Serbie, Slovénie, Suède, Suisse, Thaïlande, 
Türkiye. 

 

Monsieur le Président, 

L’intégration de la dimension de genre dans les travaux de l’Organisation pour l’interdiction des 
armes chimiques (OIAC) et dans la mise en œuvre de la Convention sur les armes chimiques (la 
« Convention ») revêt une grande importance et doit continuer à être renforcée. La participation et 
le leadership complets, égaux et concrets des femmes dans les forums mondiaux sur le 
désarmement, y compris l’OIAC, sont essentiels à la promotion de la paix et de la sécurité 
internationales. Au sein de l’OIAC, un environnement diversifié et inclusif permet d’enrichir plus 
efficacement les résultats de notre travail collectif dans le cadre du mandat de l’Organisation. 

 

Monsieur le Président, 

Le programme « Femmes, paix et sécurité » (FPS) établi par la résolution 1325 du Conseil de 
sécurité des Nations Unies est au cœur des travaux de l’OIAC, compte tenu de la pertinence 
directe de ses quatre piliers fondamentaux, à savoir : la participation, la protection, la prévention, 
ainsi que le secours et le rétablissement. La résolution 1325 du Conseil de sécurité des Nations 
Unies reconnaît également qu’une paix durable exige que les femmes, dans toute leur diversité, 
soient pleinement associées aux efforts de résolution des conflits et de consolidation de la paix. 
L’intégration de la dimension de genre a contribué à renforcer l’uniformité politique entre les 
engagements des États en matière de désarmement et de non-prolifération, et l’application du 
programme FPS. 
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Au cours des dernières années, l’OIAC a accompli des progrès concrets dans la réalisation de la 
parité hommes-femmes au niveau de la haute direction. Le directeur général a joué un rôle 
important à cet égard. Il est membre du réseau international des champions de l’égalité des genres 
à La Haye. Cette participation permet à l’Organisation de contribuer aux échanges entre les 
missions diplomatiques, les organisations intergouvernementales et la société civile et d’en tirer 
profit pour faire progresser l’égalité entre les genres. En outre, le Secrétariat technique a 
récemment préparé une feuille de route pour l’égalité entre les genres sur le marché du travail, 
dans le but de promouvoir davantage l’égalité à tous les niveaux de l’Organisation. Nous nous 
réjouissons de poursuivre notre engagement avec le Secrétariat dans la mise en œuvre de cette 
feuille de route dans le cadre de la coopération entre les États parties et le Secrétariat technique de 
l’Organisation. 

 

Monsieur le Président, 

Nous saluons les efforts déployés par l’OIAC pour renforcer la participation pleine et entière des 
femmes, sur un pied d’égalité avec les hommes, ainsi que leur leadership, notamment dans le 
cadre des séminaires annuels sur les femmes dans le secteur de la chimie et des activités de 
formation régionales propres aux femmes. Nous notons et prisons le fait que le rapport de l’Équipe 
d’enquête et d’identification (EEI) sur l’utilisation d’armes chimiques par l’EIIL à Marea, en Syrie, 
comprenait des données ventilées par sexe et une analyse des effets sexospécifiques sur les 
victimes. Ce faisant, le rapport donne un aperçu des répercussions différenciées de ces attaques 
odieuses sur les civils, y compris les premiers intervenants.   

 

Monsieur le Président, 

Nous saluons ces efforts et demandons instamment à l’OIAC de continuer à intégrer la dimension 
de genre dans tous ses travaux, en s’inspirant du programme « Femmes, paix et sécurité », y 
compris dans les programmes d’inspection et de vérification, et dans la mise en œuvre de la 
coopération et de l’aide internationales. L’objectif devrait consister à intégrer systématiquement la 
dimension de genre afin de parvenir à l’égalité entre les genres et de renforcer l’ensemble des 
travaux de l’Organisation. Nous demandons instamment à tous les États parties et à leurs autorités 
nationales de soutenir ces efforts, notamment par une action concertée visant à renforcer la 
participation et le leadership pleins, égaux et concrets des femmes dans le cadre des travaux de 
l’OIAC, y compris par la nomination de participantes aux programmes de formation organisés par 
l’OIAC, dans la perspective d’un engagement à plus long terme. Un tel soutien ne peut qu’améliorer 
le fonctionnement de la Convention et de l’Organisation, conduire à de meilleurs résultats et 
renforcer la paix et la sécurité internationales. 

 

Enfin, Monsieur le Président, nous invitons le Secrétariat technique à fournir des mises à jour 
régulières sur les travaux de l’Organisation dans ce domaine et à poursuivre le dialogue avec tous 
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les États parties afin d’examiner comment l’OIAC peut davantage mettre à profit le programme 
« Femmes, paix et sécurité » et les pratiques d’intégration de la dimension de genre pour renforcer 
l’uniformité stratégique dans l’ensemble de ses politiques et de ses programmes. 

 

Merci. 

 

Je vous demande de bien vouloir considérer cette déclaration comme un document officiel de 
la 106e session du Conseil exécutif et de la publier sur le serveur externe et le site Web public de 
l’OIAC. 
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Centésimo sexto período de sesiones del Consejo Ejecutivo (CE-106)  
La Haya (Países Bajos),  
9-12 de julio de 2024 

 
Declaración conjunta sobre el género en el 106º período de sesiones del Consejo 

Ejecutivo 

Señor Presidente, señor Director General, Excelencias, colegas: 

Tengo el honor de hacer uso de la palabra en nombre de 59 Estados Parte, as saber: 
Albania, Alemania, Andorra, Australia, Austria, Bélgica, Bosnia y Herzegovina, 
Botsuana, Bulgaria, Canadá, Chile, Chipre, Colombia, Costa Rica, Croacia, Dinamarca, 
Ecuador, Eslovenia, España, Estados Unidos de América, Estonia, Finlandia, Francia, 
Georgia, Ghana, Grecia, Irlanda, Islandia, Italia, Japón, Letonia, Liechtenstein, Lituania, 
Luxemburgo, Malta, México, Mónaco, Montenegro, Noruega, Nueva Zelandia, Nueva 
Zelandia, Panamá, Perú, Polonia, Portugal, Reino Unido de Gran Bretaña e Irlanda del 
Norte, República Checa, República de Corea,  República de Moldova, República 
Dominicana, Rumania, San Marino, Serbia, Suecia, Suiza, Tailandia, Türkiye, y Uganda. 

Señor Presidente,  

La integración de la perspectiva de género en la labor de la Organización para la 
Prohibición de las Armas Químicas y en la aplicación de la Convención sobre las Armas 
Químicas es de gran importancia y debe seguir fortaleciéndose.  

La participación y el liderazgo plenos, igualitarios y significativos de las mujeres en los 
foros mundiales de desarme, incluida la OPAQ, son esenciales para fomentar la paz y 
la seguridad internacionales.  

Al interior de la OPAQ, un entorno diverso e inclusivo sirve para enriquecer más 
eficazmente los resultados de nuestra labor colectiva en cumplimiento del mandato 
de la Organización. 

Señor Presidente,  

La agenda de Mujeres, Paz y Seguridad (WPS, por sus siglas en inglés) establecida por 
la Resolución 1325 del Consejo de Seguridad de las Naciones Unidas es fundamental 
para el trabajo de la OPAQ dada la relevancia directa de sus cuatro pilares básicos, a 
saber: participación, protección, prevención y socorro, así como recuperación.  

La Resolución 1325 del Consejo de Seguridad de las Naciones Unidas también 
reconoce que la paz sostenible requiere que las mujeres, en toda su diversidad, 
participen plenamente en la resolución de conflictos y en los esfuerzos de 
consolidación de la paz.  

La incorporación de la perspectiva de género ha ayudado a facilitar una mayor 
coherencia de las políticas entre los compromisos de desarme y no proliferación de 
los Estados y la aplicación de la agenda sobre las mujeres, la paz y la seguridad. 
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En los últimos años, la OPAQ ha logrado avances significativos para alcanzar la paridad 
de género en el personal directivo superior. El Director General ha desempeñado un 
papel importante a este respecto y es uno de los miembros de la red Internacional de 
Campeones de Género en La Haya.  

Esta participación permite a la Organización contribuir y beneficiarse de los 
intercambios entre las misiones diplomáticas, las organizaciones 
intergubernamentales y la sociedad civil para promover la igualdad de género.  

Además, la Secretaría Técnica ha elaborado recientemente una hoja de ruta para la 
igualdad de género en su plantilla, con el objetivo de seguir promoviendo la igualdad 
en todos los niveles de la Organización.  

Esperamos con interés seguir colaborando con la Secretaría en la aplicación de esa 
hoja de ruta como parte de la cooperación entre los Estados Parte y la Secretaría 
Técnica de la Organización. 

Señor Presidente,  

Acogemos con beneplácito los esfuerzos de la OPAQ por fortalecer la participación y 
el liderazgo plenos, igualitarios y significativos de la mujer, incluso mediante los 
seminarios anuales sobre la mujer en la química y los eventos regionales de 
capacitación específicos para la mujer. Tomamos nota y apreciamos que el informe 
del Grupo de Investigación e Identificación sobre el uso de armas químicas por el ISIL 
en Marea (Siria) incluyera datos desglosados por género y un análisis de los efectos 
relacionados con el género de las víctimas.  

Al hacerlo, el informe ofrece información sobre los impactos diferenciados de estos 
ataques atroces en la población civil, incluido el personal de primeros auxilios.   

Señor Presidente,  

Encomiamos estos esfuerzos e instamos a la OPAQ a que siga integrando las 
perspectivas de género en toda su labor, basándose en el Programa sobre Mujeres, 
Paz y Seguridad, en particular en la programación de las inspecciones y la verificación, 
así como en el otorgamiento de la cooperación y la asistencia internacionales. El 
objetivo debe ser incorporar sistemáticamente la perspectiva de género para lograr la 
equidad de género y fortalecer la labor general de la Organización.  

Instamos a todos los Estados Partes y a sus Autoridades Nacionales a que apoyen esos 
esfuerzos, en particular mediante actividades concertadas de divulgación para 
fortalecer la participación y el liderazgo plenos, equitativos y significativos de la mujer 
en la labor de la OPAQ, incluso mediante la designación de mujeres participantes en 
los programas de capacitación organizados por la OPAQ, con miras a una 
participación a más largo plazo.  

Este apoyo solo puede mejorar el funcionamiento de la Convención y de la 
Organización, conducir a mejores resultados y fortalecer la paz y la seguridad 
internacionales. 
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Por último, señor Presidente, invitamos a la Secretaría Técnica a proporcionar 
actualizaciones periódicas sobre el trabajo de la Organización en este ámbito y a que 
siga interactuando con todos los Estados Parte para explorar la forma en que la OPAQ 
pueda aprovechar aún más el Programa de Mujeres, Paz y Seguridad y las prácticas 
de incorporación de las prácticas de perspectiva de género, a fin de crear una mayor 
coherencia en todo el espectro de sus políticas y programas. 

Muchas gracias.  

Le solicito atentamente que considere esta declaración como un documento oficial 
del 106 periodo de sesiones del Consejo Ejecutivo y la publique en el servidor externo 
de la OPAQ y en el sitio web.  


